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chasser le morse pour compléter leur alimen-
tation. L’ensemble de ces adaptations auraient 
permis aux colonies de perdurer, malgré un 
refroidissement climatique qui rendait chaque 
année la vie un peu plus difficile dans cet envi-
ronnement déjà hostile. Autre élément nou-
veau apporté au dossier par l’archéologie : les 
changements politiques et culturels à l’œuvre 
dans le reste du monde n’auraient pas épargné 
les Vikings du Groenland en dépit de leur iso-
lement. Ces bouleversements les auraient mar-
ginalisés et auraient finalement constitué pour 
eux un péril encore plus dangereux que le chan-
gement climatique.

L’EXIL DU REDOUTABLE ERIK
Les Vikings ne se seraient peut-être jamais 

installés au Groenland si le redoutable Erik le 
Rouge n’avait pas commis une série de crimes. 
Selon les sagas islandaises – des œuvres en 
prose du xiiie  siècle qui mêlent histoire et 
légende et narrent la vie et les hauts faits des 
colonisateurs de l’Islande –, Erik et son père 
étaient de petits propriétaires fonciers vivant 
en Norvège. Impliqués dans plusieurs meurtres, 
ils furent condamnés à l’exil en Islande. Peu 
prompt à retenir les leçons, Erik fut plus tard 
banni de l’île volcanique pour avoir violem-
ment réglé un différend entre voisins.

Mais vers quelle terre mettrait-il le cap 
cette fois ? Ayant épuisé toutes les destinations 
connues, Erik navigua vers une région encore 
peu explorée : l’ouest. Il découvrit alors le 

rivage d’une terre qui fut ensuite baptisée 
Groenland. Il dut s’y plaire, car à la fin de son 
exil, en 985, il retourna en Islande et persuada 
un groupe de colons de le suivre là-bas. Ils 
entassèrent leurs biens dans 25 embarcations 
et cinglèrent vers la terre promise. Seuls 
14 bateaux survécurent au voyage.

La raison qui poussa d’autres Vikings à 
s’installer au Groenland est floue. Les histo-
riens et les anthropologues qui ont étudié la 
question ont longtemps pensé qu’il s’agissait 
d’un acte guidé par la nécessité : toutes les 
bonnes terres agricoles d’Islande et des îles 
Féroé étant cultivées, les Vikings auraient cher-
ché de nouveaux espaces pour y élever du 
bétail. Selon une autre théorie, ils auraient été 
victimes de la publicité mensongère d’Erik, qui 
aurait malicieusement baptisé de Grœnland 
(littéralement « Terre verte ») un continent 
rocheux et couvert de glace pour attirer plus 
de colons.

Poussés par le désespoir ou des visions de 
paradis, les Vikings ont donc commencé à 
affluer de l’Islande et l’Europe vers le 
Groenland, lors d’une première vague de 
migration qui s’est déroulée aux alentours de 
l’an 1000. Ils se sont alors installés sur la plu-
part des meilleures terres agricoles et des meil-
leurs sites portuaires. Ceux qui arrivèrent plus 
tard durent en revanche se contenter de lieux 
moins favorables. Une société commença à 
prendre forme à mesure que ces fermiers fai-
saient venir des parents, qui transformaient à 

Mais ils exportaient aussi  
leurs propres marchandises, 
comme l’ivoire de morse  
qui servait en Europe  
aux ornements et dans lequel 
ont été taillées les figurines  
de Lewis, des pièces de jeu 
d’échecs (3). En naviguant  
le long des côtes, les Vikings 
ont rencontré des groupes 
inuits indigènes, qui auraient 
sculpté dans le bois le portrait 
des nouveaux venus (4).
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